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Le capitalisme a pour seul horizon la guerre :  
Il est urgent de le renverser 

Alors que des cessez-le-feu auxquels personne ne croit se succèdent, le détroit d’Ormuz est 
toujours bloqué ; après le génocide à Gaza, l’armée israélienne occupe le sud du Liban et y a 
fait en six mois plus de 700 morts et 2 000 blessés. Un état de guerre permanent s’installe dans 
de nombreuses régions du monde en particulier au Moyen-Orient, enfonçant toujours plus de 
peuples dans le chaos.

Pendant ce temps, les capitalistes 
profitent de la guerre 

Au mois de mars, TotalEnergies a acheté tous les 
chargements disponibles de pétrole brut produit par les 
Émirats arabes unis et Oman. Bilan de cette opération 
spéculative : plus d’un milliard de dollars de profits. La 
hausse des prix du pétrole annonce les plus grands profits 
pour les multinationales de l’or noir. Aux États-Unis, les 
proches de Trump investissent dans la production de 
drones. Et partout dans le monde, les industriels de 
l’armement se frottent les mains devant leurs carnets de 
commandes bien pleins. En France, Safran se félicite de 
son chiffre d’affaires en hausse, plus de 31 milliards 
d’euros pour 2025, Dassault de la commande de 100 de 
ses Rafale par l’Ukraine. 

Pour les peuples et les travailleurs : des 
bombes et la misère 

Selon le dernier rapport du Fonds monétaire 
international, « près de 45 % de la population mondiale vit 
dans des pays touchés par des conflits ou des guerres 
civiles ». Avec la rupture des chaînes 
d’approvisionnement de l’énergie, les cours flambent et 
certains pays rationnent l’électricité. Alors que 
l’approvisionnement en engrais est touché, la crise 
alimentaire menace de nombreuses régions du monde 
avec une hausse des prix de l’alimentation. Les pays les 
plus riches ne sont pas épargnés : aux États-Unis, en mars, 
l’inflation a atteint 3,3 % sur un an. 

Sur la période 2020-2024, la moitié des pays dans le 
monde a augmenté son budget militaire. Conséquences : 
des profits record pour les marchands de canons, mais des 
coupes dans les budgets sociaux et des attaques contre les 
classes populaires. 
 
 

Ils ont des milliards, nous sommes des 
millions 

Tant que nous restons l’arme au pied, la classe 
capitaliste en profite pour nous imposer ses priorités : ses 
propres profits, qui passent par mettre la planète à feu et à 
sang, réduire toujours plus les salaires de celles et ceux 
qu’elle exploite et dégrader leurs conditions de travail et 
de vie. Ou licencier massivement, comme Stellantis qui 
vient d’annoncer la fermeture de l’usine de Poissy en 
région parisienne. Mais tous ensemble, nous avons la 
force de nous faire craindre. Par des grèves, comme il y 
en a eu pour réagir contre les augmentations dérisoires 
annoncées suite aux négociations annuelles obligatoires 
(NAO). Par des manifestations, dont la portée peut être 
internationale. Aux États-Unis, les manifestations « No 
Kings » contre Trump ont réuni plus de 8 millions de 
personnes. En Israël, les manifestations montrent que 
l’opposition à la guerre sans fin menée par le 
gouvernement de Netanyahou existe parmi la population. 

Dans la situation ouverte par la guerre impérialiste 
au Moyen-Orient, prendre des initiatives est essentiel. 
C’est pourquoi, le rassemblement du 17 avril dernier à 
Paris aussi modeste soit-il, est un premier pas. Cette 
manifestation de 500 personnes rassemblées pour 
dénoncer la guerre et notre propre impérialisme pourrait 
entrainer des initiatives de plus grande ampleur pour les 
semaines qui viennent. 

Et déjà, le 1er mai. Lors de la journée 
internationale de lutte du mouvement ouvrier, que le 
gouvernement Macron prétendait encore une fois 
attaquer, soyons nombreux dans la rue pour dénoncer 
les guerres impérialistes dont notre gouvernement est 
complice, et leurs conséquences pour les peuples à 
travers le monde.  



 

 

Ce bulletin est le tien, n’hésite pas à le faire circuler ! 
Ne pas jeter sur la voie publique – Contact : lyonrhone@npa-revolutionnaires.org 

Vous êtes la richesse 
Que vous soyez cariste, à la fabrication du médica-

ment, au conditionnement, aux analyses du labo, ingé-
nieur, chef de projet etc. … Vous êtes un élément in-
dispensable à la création et au bon fonctionnement de 
cette entreprise. 

Pourtant les actionnaires ne créent aucune richesse 
et c’est vous qui devriez les remercier pour les miettes 
qu’ils vous laissent. 

Mais sans vous cette entreprise n’existerait pas et ne 
fonctionnerait pas. 

Ce sont eux qui devraient vous remercier. 

Devenir cadre ou pas, telle est la question 
En ces temps de récession (choisie), il ne fait plus 

très bon d’être cadre en entreprise. Si vous êtes cadre 
supérieur, vous pourrez toujours déléguer, mais pour 
les cadres de terrain, ce n'est pas la même. Toujours 
plus de responsabilités avec une marge de manœuvre 
pourtant réduite, une charge de travail qui ne fait 
qu'augmenter et des salaires qui eux, stagnent, ne don-
nent plus envie aux salariés de profiter de cette « as-
cension sociale ». Le télétravail étant entré dans les ha-
bitudes, beaucoup de cadres n'ont pas fini leur journée 
quand ils et elles rentrent chez eux, déjà bien tard. Le 
forfait jour est la stratégie mise en place pour rendre 
les cadres corvéables à merci. Un cadre n'est pas censé 
travailler plus qu'un non cadre. Fun fact (pas si fun) : 
certains cadres gagnent moins que des techniciens en 
taux horaire lorsqu'ils et elles dépassent régulièrement 
les dix heures par jour. 

La surveillance et la répression 
Le gouvernement a retiré le projet de loi Yadan pour 

mieux revenir à la charge cet été. Mais même sans ce 
projet, ça ne les a pas empêchés de mettre sur écoute 
Rima Hassan et de tout faire pour faire taire les 
personnes qui parlent de la cause palestinienne.  

Ils commencent comme ça et bientôt ils 
surveilleront et réprimeront toute personne qui n’est 
pas d’accord avec eux (militant politique, syndicaliste, 
associatif etc. …) 

Le premier oui mai 
Après deux semaines de mélodrame parlementaire, 

de consultations syndicales et d'effets de manche 
médiatiques, le Premier ministre a finalement annoncé 
que les boulangers et les fleuristes pourront faire 
travailler leurs salariés le 1er mai. Cette pratique 
interdite est pourtant tolérée depuis 40 ans : elle le sera 
une année de plus, avant que les petits patrons 
délinquants obtiennent une loi pour les couvrir d'ici 
l'année prochaine. 

Le 1er mai, jour chômé et payé, était un des seuls qui 
échappait un tant soit peu à l'exploitation capitaliste... 
Une hérésie que les intégristes du profit ont rectifiée ! 
Et comme tout se fait dans l'intérêt des travailleurs 
(c'est bien connu), on nous ressort le vieux slogan 
« travailler plus pour gagner plus ». Mais on ne veut 
pas perdre notre vie à la gagner, surtout si on ne peut 
même plus profiter d'un peu de temps libre ! 

Manifestation le 1er mai à Bourgoin-Jallieu : 10h 
place Saint-Michel ! 

Le patronat tend le bras 
Après Le Pen il y a deux semaines, Bardella a aussi 

rencontré les patrons lundi midi pour leur montrer patte 
blanche. Le RN était longtemps honni dans les milieux 
d’affaires mais il devient un partenaire incontournable 
à l’approche de 2027. Les macronistes sont discrédités, 
la gauche semble incapable de gagner. Pour les 

capitalistes qui dirigent 
réellement la société, il 
faut ménager toutes les 
options, dont les racistes 
du RN. 

Et tant mieux, de leur 
point de vue, si les idées 
d’extrême-droite prog-
ressent dans la société. 
Plus nous sommes 
divisés en bas et plus, en 
haut, ils sont incontestés. 

Macron accuse le Hezbollah et oublie 
opportunément Israël 

La mort d’un casque bleu français au Liban suscite 
un grand battage des médias qui, à la suite de Macron, 
accusent le Hezbollah. Cette organisation dément toute 
responsabilité. Il existe d’autres possibilités, comme 
une attaque provocatrice des forces israéliennes ou de 
factions libanaises armées liées à elles. Car Israël s’en 
est déjà pris aux casques bleus qui soit dit en passant 
n’ont jamais empêché de massacre. Encore récemment, 
les 29 et 30 mars derniers, trois indonésiens ont été tués 
à quelques kilomètres de la frontière israélienne. 

Au-delà des péripéties militaires, il semble que l’ob-
jectif de Macron, directement ou sous couvert de 
l’ONU, soit de participer à un « désarmement » du 
Hezbollah, en collaboration avec le gouvernement li-
banais, lui-même en pourparlers avec Netanyahou. 
L’impérialisme français cherche à conserver des posi-
tions dans un pays qu’il a toujours considéré comme sa 
chasse gardée. Non à l’intervention française au 
Moyen-Orient ! 


